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LE PORC A BACON
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Pration exclusive de grain. Ce» 
porcs ont' toujours le corps crout, 
ils portent une couche excessive 
de gras et très peu de viande mai­
gre, proportionnellement au gras. 
Leur viande laisse beaucoup de 
déchets, et les produits de pau­
vre qualité,. Les potes de cette 
catégorie qui ont une assez bon­
ne longueur et qui ont été déve­
loppés au moyen d’aliments azo­
tés et finis au bon poids, donnent 
généralement! à l’abatage un bon 
rendement de viande, contenant 
une bonne proportion de maigre.

On peut faire des flèches Wilt- 
shires avec des animaux de cette 
catégorie, mais ces flèches n’ont 
pas la longueur voulue pour être 
classées dans la meilleure qualité. 
Les côtes vont aussi plus rondes, 
la couche de gras n’est nas géné­
ralement distribuée d'une façon 
aussi égale le long du dos et il y 
a trop peu de viande maigre. Les 

jambons sont bien développés 
mais les épaules et la mâchoire 
-ont1 foi tes et lourdes, dçnnant 
à l’animal une proportion cxces- 
-ive de mande de qualité inférieu­
re, C'est lorsqu’elles sont coupées 
pour le commerce canadien et 
qu'elles sont offertes à l’état f'ais 
ou salé que les Viandes de cette 
catégorie se vendent le mieux, 
dependant les. ménagèret cana­
diennes exigent aujourd'hui que 
les viandes de porcs, fraîches ou 
:'ées. soien- de ' mne q alité, 

de orte, r-'i’d y i ne tendance à 
vnvquer s.'vè'< nu nt les sujets 
fortement lisses-épais, même 
pour leVtommeree canadien.

On reconnaît que les porcs de 
• e type s’engraissent bien; ce­
pendant les expériences foi.t voir 
qu’ils n’ont aucun avant ige sur 
'e type à bacon. Il faut les mêmes 

précautions pour prod "ire un 
bon animal lisse-épais. Гаг con­
sequent, s’il n’y a aucun a antage 
"’ll point de vue de I’alime itation, 
Ь prime que l’on offre actuelle­
ment pour les porcs à b-con de 
hnix et, la demande cr issante 
les consommateurs, qui désirent 

avoir des produits de la meilleu- 
o qualité, s’opposent à ce que 

Voie continue la production de ce 
type spécial.
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Vingt-Cinq Ans de 
Meileure Cuisine
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srti r4EPUIS vingt-cinq ans l’étiquette Carna­
tion a fourni aux ménagères un approvi­

sionnement de lait très pur et très commode,'

Le Carnation est tout simplement du pur 
lait frais évaporé au double de sa richesse et 
tenu sain par la stérilisation.

des reconnues et approuvées et 
s'attacher à vendre chaque portée 
lorsqu’elle a un poids і îoyen de 
deux cents livres. Il peut arriver 
cependant qu’un marché en bais­
se oblige à vendre à ('es poids 
un peu moins élevés, t: udis qu’­
un marché en basse pourrait en­
courager à prolonger l'engraisse­
ment. Tout écart cor idérable 

sur la moyenne de deux cents li­
vres aurait sans doute pour ré­
sultat la vente de porcs non à 
point' si l’on'neut de b< me heu­
re ; tandis que si l’on dépasse de 
beaucoup ce poids, il e і résulte­
ra un pourcentage de po es lourds

Catégorie lisse-épaisse.

Cette catégorie coucre une va­
riété considérable de type, de fini 
et de race. Les limites de poids 
sont de 170 à 220 livres і ix points 
d’expédition locaux, ef de 160 à 
210 livres aux parcs à bestiaux et 
aux abatoirs. 1-е pourcentage de 
porcslisses:épais est considéra­
blement à l’heure actuelle, à 

cause de l’abondance des races 
type à gros lard, de l’habitude que 
l'oii a de croiser les races et en­
fin, dans certains cas, de la mau­
vaise alimentation. La distribu­
tion générale des sujets du type 

mais l'alimentation et le fini sont î bacon et l'adoption de meilleu- 
neut-être tout aussi importants, -es méthoides d’alimentation ai- 

! Les porcs, d’une bonne lignée, ju- deront beaucoup à réduire le 
j Vicieusement nourris et bien finis, 
doivent porter sur le dos une 
couche uniforme de gras n’ayant 
nas moins d’un pouce et pas plus 
de deux pouces d’épaisseru 

Les porcs à bacon insuffisam­
ment- engraissés ne. portent pas 
assez de gras ni assez de viande, 
quoiqu’ils puissent avoir une lon­
gueur suffisante. L’emploi ex­

cessif de certains grai 
!e blé d’Inde où l’orge, surtout 
pendant les trois ou quatre pre­
miers mois de la vie du porc, tend 
à raccourir l’animal et à dévelop­
per une couche de gras trop lour­
de Les sous-produits laitiers, les 
fourrages verts et) les grus, rou­
ges ou blancs., développent la 
longueur les os et les muscles, 
et permettent de finir aux bons 
poids, avec les grains les plus 
engraissants.

Les cultivateurs qui désirent a- 
voir le plus gros pourcentage pos­
sible de porcs du bon type à ba­
con doivent s’assurer tout d'a­
bord que leurs sujets reproduc­
teurs sont du bon type et de la 
bonne conformation ; ils doivent 
ensuite nourrir d’après les métho-

Lcs dix catégories officielles 
de porcs comprises dans les rè­
glements ont été établies pour cou 
vrir tous les types, poids et quali­
tés de porcs produits au Canada. 
On rereconnaît que chaque va­
riété est distincte des autres au 
point de vue de la qualité de 
l’animal qu’elle produit, et la dé­
signation de la catégorie est donc 
basée sur la demande du marché 
et sur la valeur marchande des 
coupes commerciales qui en ré­
sultent.

Catégorie à bacon de choix.
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і Servez-vous du Carnation à la place de la 

crème pour le café ou sur les céréales et les 
fruits. Employez-le dilué dans le thé (une 
partie de Carnation pour trois parties d’eau).
Si vous voulez du lait de consistance naturelle 
ш cuisine en général, ajoutez un peu plus 
égale partie d’eau. Commandez plusieurs gros 
bidons (16 onces) ou une caisse de 48 bidons chez 
votre épicier. Demandez-nous par écrit un exem­
plaire de notre livre de 100 recettes vérifiées.
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іj Le poids, la longueur, la pro- 
I portion et le fini sont les fac­
teurs qui règlent le type de cette 
catégorie. Les limites de poids 
:.ont de 180 à 230 livres aux points 
d'expédition de campagne ou de 
170 à 220 livres aux parcs à bes- 

j tiaux et aux abatto.irs. C’est aux 
! poids de 180 à 210 livres que les 
I porcs dorment la meilleure vian­
de à l’abillagc. Très peu d’ani 
maux du bon type à bacon ont' 
■un fini suffisant aux poids de 160 
ou 170 livres, tandis que les porcs 
pesünt plus de 210 livres ont une 
tendance à. être trop gras. La ra­
ce est la première chose essentiel- 

. le dans la production du bacon,
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AbntmJm au beurre et au encre en mount; pale ajoute» le liquide 

fia, alternativement. Ajoute» In 
Jusqu'à ce qu’ils durcissent et 
t dans le mélange. Places dam

1
і des

eoupes-le» soigneusement et légi 
deux moula à gâteaux maréeÊ2t

et ouissez dam an
U ne SS

;VEHqamtte 
«f Roagm 
mtBIane I

І;
Produit en Canada par la

САИАП0Н MlU PRODUCTS COMPANT, UNITED
шп

:

IL
і ONTARIO /

nombre de ces porcs du'type lis­
se-épais. Cette catégorie est bien 

rméliorée, lorsqu’elle provient 
Vun 'croisement du type à bacon 

type à gros 'ard, ou lors- 
m’elle résulte de l’abmentation 
ic porcs du.type à bacon avec des 
rrains • carmonacés. Les '>ires par 
ni lejypo^cs lisses-épais ont ceux 
qui 'appartiennent à
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-aces du type à groslar 1, et qui, 
en outre, ont été nourri > presque 
entièrement avec du maïs ou une

ïmm.ns comme
! miriy A suivre
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Une pipe que vous pouvez fumer 
^ “jusqu’au fond” sans une goutte 

de jus.
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VAUDEVILLE présentations dans tout l’Empi­
re Britannique. Il a parcouru tout 
le Canada et les- Etats-Unis4^® 
s’est crée une réputation mondia­
le. Il parle couramment! cinq dif­
férentes langues. Il est connu par­
mi les professionels du Théâtre 
comme le maître des magiciens.

JOHNSTON est aussi ventri-

lqnistc et imitateur de première 
force, remplira une partie du 

programme, accompagné du fa­
meux pianiste Johnny Callan.

La troupe a une t'onne de baga­
ge et leur propre orchestre. Les 
prix seront coupés de moitié pen­
dant leur séjour à Edinundston. 
Adultes : 50c., enfants : 25c. Re­

liquat et il saura mystifier Гай- présentation à tous les soirs. Ma­
ri і tpire en faisant parler des pou- tinée samedi après-midi à 2.30 
pée, des boîtes, etc.

Le professeur A. J. Smith, vio-1

ET CONCERT«
! Partout à 5%.

SI.SO ^ 
'VL JOü. COTE Liée
181, nn St-Pml .
FRAIS DE POSTES PI ES

La plus grande attraction de 
; la saison aura lieu au Théâtre 

Star Samedi et Lundi prochain.
JOHNSTON le grand magi­

cien et le Roi des Menottes sera 
au Théâtre Sfar avec une trou­
pe d’artistes de èaudevile et de 
concert.

Bcrt Johnston a donné des re-
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VJheures. Adultes 35c., enfants: 10c.
(annonce).
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/: GRAND CONCERT

Musical et Cynique
An Profit de

L’Orchestre de l’Ecole d'Edmnndston

s
Cormier & LeBlanc

ASSURANCES DE TOUTES SORTES

/

B. :
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VIE, FEU, ACCIDENTS & MALADIE, AUTOMOBILE, 
PLATE'GLASS, ETC.

.
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ASSURANCE VIE MUTUAL LIFE ASSURANCE CO.. 

OF CANADA. Theatre
Mercredi 12 Novembre

Par La Troupe

Les Enfants de la Gaiete
Admission

If 9 fl

Cette Compagnie a une belle réputation. Nous avons id à 
Edmundston des résultats qui parlent bien haut en faveur de la 
MUTUAL LIFE ASSURANCE Co., OF CANADA.

*. Nous sommes à votre disposition pour vous donner tous les 
renseignements possibles.

NOUS SOLLICITONS VOTRE PATRONAGE.
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Max. D. CORMIER, A. J. LEBLANC,a- AvocatU Bureau: Edifice Madawaska- 50c.
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